
Opéra de Tours :  » Tango !
«  ,  dernier  concert
symphonique de saison
TOURS, Opéra. TANGO ! Benjamin Pionnier,
les 15 et 16 juin 2019. Directeur général
de la maison tourangelle, Benjamin Pionnier
dirige le dernier programme symphonique de
cette saison 2018 2019, un cycle festif qui
met  en  avant  les  compositeurs  latins
Piazzolla, Ginastera et Márquez, mais aussi
l’inspiration de Darius Milhaud, passionné
par le nouveau monde. Son bœuf sur le toit
en témoigne : l’opus 58 collecte rythmes et
accents  du  Brésil,  non  pas  sa  nature
amazonienne mais les bruits citadins, ceux carioca de Rio
entre  autres,  de  son  célèbre  carnaval.  Milhaud  privilégie
ainsi airs populaires, samba, rumba, conga,…tangos, maxixes,
rumbas, fado (portugais)… unifié par un thème récurrent (conçu
comme un rondo) ; à l’origine, avant d’être un morceau de
concert prisé, Le bœuf sur le toit fut un ballet chorégraphié
par Cocteau (dont l’action se situe dans un bar américain à
l‘époque de la prohibition). La création a lieu en février
1920  au  Th  des  Champs-Elysées  (décors  de  Dufy).  Epris
d’exotisme  déjanté,  sur  un  mode  surréaliste,  l’écrivain
imagine une galerie de portraits métissés, caractérisés, en
liaison avec la diversité des accents de la musique : boxeur,
nègre, cowboy, femme-garçonne et bookmaker… Cocteau manie la
parodie et singe le final de Salomé de Strauss : la dite
femme-garçonne danse en jouant avec la tête décapitée d’un
policeman  !  Par  la  suite,  en  raison  de  son  insuccès,  la
partition fut recyclée par Milhaud et présentée comme une
musique  de  music-hall  destinée  à  illustrer  «  un  film  de
Charlot »! La pièce de Milhaud s’inscrit parfaitement dans le
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cycle défendu par Benjamin Pionnier : elle s’intitula aussi
« tango des clowns », en référence aux clowns masqués qui
paraissaient aussi dans la première version Cocteau. Festive,
nerveuse et légère, brillante et fruitée, la partition est un
véritable bain de couleurs et de rythmes, un hymne à la joie
la plus spontanée. Beau défi pour l’orchestre.
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__________________________________

TOURS, Opéra
Samedi 15 juin 2019 – 20h

Dimanche 16 juin 2019 – 17h
RESERVEZ VOTRE PLACE

http://www.operadetours.fr/tango-15-16-juin
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Astor PIAZZOLLA
Aconcagua, concerto pour bandonéon et orchestre
Adios Nonino
William Sabatier, bandonéon

Darius MILHAUD
Le Bœuf sur le toit, Op. 58

Alberto GINASTERA
Estancia, Suite du Ballet Op.8a
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Arturo MÁRQUEZ
Danzon n°2

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

Conférence gratuite : samedi 15 juin 2019, 19h – dimanche 16
juin 2019, 16h – Salle Jean Vilar / Grand Théâtre – Opéra de
TOURS

______________________________________________________________
__________________________________

Nouvel  Andrea  Chénier  de
GIORDANO à l’OPERA DE TOURS
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TOURS, Opéra, ce soir. 1ère
d’Andrea Chénier de Giordano
à 20h. Directeur du théâtre
tourangeau,  Benjamin
Pionnier dirige ce soir dès
20h, une nouvelle production
événement, sommet dramatique
de Giordano : l’opéra Andrea
Chénier (1896) marque avant
Tosca de Puccini, ce goût du
théâtre où la force du texte
impose à la musique et au
chant, leurs accents, leurs
vertiges  ;  où  tout
s’accélère et se résoud en
un  flux  tragique
irrepressible.  Giordano
s’inspire de la vie du poète
français  André  Chénier,
apôtre de l’amour et de la
fraternité  au  cœur  de  la
terreur  révolutionnaire.
Mort en 1794, le héros suscite sur la scène lyrique, l’amour
de la jeune Madeleine de Coigny… L’Opéra de Tours réunit une
distribution  particulièrement  crédible  dont  rayonne  en
particulier le chant engagé, lumineux de Renzo Zulian (André
Chénier), Béatrice Uria Monzon dont c’est la prise de rôle en
Madeleine, sans omettre « L’incroyable » souple et astucieux
(figure  d’une  période  unique  en  France  alliant  peur  et
insouciance)  du  ténor  Raphaël  Jardin  dont  on  ne  cesse  de
suivre le parcours vocal, … exemplaire.
La mise en scène de Pier Francesco Maestrini sait être claire
et  esthétique,  riche  de  nombreuses  références  picturales
(Boucher, David…). Le spectateur est immergé dans une fresque
à  la  fois  épique  et  intimiste  d’un  souffle  souvent
irrésistible. C’est pour l’Opéra de Tours (après la création
mondiale de l’opéra méconnu d’Offenbach, Les Fées du Rhin –
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ouverture  de  cette  saison  en  septembre  2018),  un  nouveau
spectacle majeur, incontournable en cette fin mai 2019.
3 représentations événements à TOURS, ce soir, le 24 mai 2019
(20h) puis dimanche 26 mai 2019 (15h), mardi 28 mai 2019
(20h).

Toutes les infos sur le site de l’Opéra de Tours.

LIRE aussi notre présentation de la nouvelle production de
l’Opéra de Tours : Andrea Chénier

 

   

 

Cahier photographique de l’opéra ANDREA CHENIER à l’Opéra de
Tours  –  Benjamin  Pionnier,  directeur  –  illustrations  :  ©
Sandra Daveau / Opéra de TOURS 2019
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COMPTE-RENDU,  Opéra.  TOURS,
le 12 mars 2019. Mozart : La
Flûte  enchantée.  Bérénice
Collet / Benjamin Pionnier.
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COMPTE-RENDU,  Opéra.  TOURS,  le
12 mars 2019. Mozart : La Flûte
enchantée.  Bérénice  Collet  /
Benjamin  Pionnier.  Mais  quelle
mouche a donc bien pu piquer la
metteuse  en  scène  française
Bérénice Collet, à qui Benjamin
Pionnier  a  confié  la  nouvelle
production de La Flûte enchantée
au  Grand-Théâtre  de  Tours  ?
Féministe dans l’âme, il faut croire qu’un des propos quelque
peu misogynes du livret (signé par Lorenzo Da Ponte) – comme
« Les femmes parlent beaucoup, mais agissent peu… » – lui sera
resté en travers de la gorge. Dés lors, elle prend le livret
à-rebours et la Reine de la Nuit n’est plus du tout méchante
ici, alors que Sarastro n’est qu’un homme vil, hypocrite et
violent. Quand elles ne sont pas rebelles, les femmes sont
asservies (chœur féminin aux cheveux coupés ras, toujours la
tête  basse,  habillées  de  robes  de  bure),  voire  violées
(Monostatos  qui  se  jette  sur  Pamina…).  Mais  les  femmes
reprennent finalement le dessus – et se vengent – notamment en
poignardant à mort Monostatos ! Très bien, mais les intentions
de Mozart dans tout ça ?…

Avec Florian Laconi, le rôle de Tamino se voit confié – ce qui
renoue avec une tradition que l’on croyait perdue – à un ténor
aux moyens quasi « héroïques » (son répertoire habituel est
celui de Don José et de Hoffmann…). Le chanteur messin y
déploie  une  ardeur  communicative  à  laquelle  on  aurait
cependant préféré, à maints moments sublimes, une authentique
ferveur. Face à lui, l’exquise soprano française Marie Perbost
est une Pamina d’une grande pureté vocale, cristalline, dont
la ligne de chant impeccable suscite une grande émotion dans
le  célèbre  air  «  Ach,  ich  fühl’s  ».  Refusant  les  effets
faciles, Régis Mengus mise pour son Papageno sur le charme de
la jeunesse et de la santé vocale ; l’air qu’il chante au
moment où il veut se pendre est tout simplement humain et
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émouvant. Dans le rôle de Sarastro, Jérôme Varnier campe un
personnage  plus  jeune  que  de  coutume  dans  cet  emploi,  et
malgré le rôle de méchant de l’histoire qu’on veut nous faire
croire ici, c’est également l’humanité qui ressort avant tout
dans sa voix, aux côtés de graves puissamment nourris. De son
côté, Marie-Bénédicte Souquet campe une flamboyante Reine de
la Nuit : le chant est solide, l’aigu sûr et la nature de feu.
La Papagena de Marion Tassou est pleine de gouaille, de santé,
de mordant, comme le veut la tradition, tandis qu’Olivier
Trommenschlager met également tous ses talents de comédien au
service d’un Monostatos plein de vitalité. Même satisfecit
pour  les  comprimari,  avec  Trois  Génies  et  Trois  Dames
(Clémence  Garcia,  Yumiko  Tanimura,  Delphine  Haidan)  sans
histoire  ;  un  Orateur  impressionnant  d’autorité  (François
Bazola) ; un Premier Prêtre plein de promesses (le jeune ténor
Camille Tresmontant).

Directeur  général  et  musical  de  l’institution  tourangelle,
Benjamin Pionnier dirige le chef d’œuvre de Mozart dans un
esprit  de  simplicité  et  de  naturel  aux  antipodes  de  tout
pathos  :  un  ton  que  l’on  serait  tenté  de  qualifier  de
«  laïque  »,  qui  coupe  court  aux  velléités  mystiques  ou
simplement  ésotériques  (en  accord  avec  la  proposition
scénique, donc, puisqu’elle ne s’embarrasse pas de toutes ces
questions…).



______________________________________________________________
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COMPTE-RENDU, Opéra. TOURS, Grand-Théâtre, le 12 mars 2019. W.
A. Mozart : La Flûte enchantée. Bérénice Collet / Benjamin
Pionnier. A VENIR à l’Opéra de TOURS, 26, 27, 28 avril 2019,
Les  7  péchés  capitaux  de  Kurt  Weill,  en  lire  +
:  http://www.classiquenews.com/tours-opera-de-tours-saison-lyr
ique-2018-2019/
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TOURS, Opéra. 8-14 mars, La
Flûte Enchantée de Mozart
TOURS,  Opéra.  8-14  mars,  La  Flûte
Enchantée  de  Mozart.  C’est  la  4è
production lyrique de la saison 2018-2019
de l’Opéra de Tours et non la moindre. En
attendant Andrea Chénier pour la fin de
la  saison  (24-28  mai  2019),  Benjamin
Pionnier,  directeur  des  lieux,  dirige
cette nouvelle production du chef d’œuvre
de Wolfgang, à la fois conte initiatique
(avec  claires  références  à  la  franc-
maçonnerie  puisque  le  compositeur  à
Vienne était membre d’une loge) et aussi
opéra populaire au sens le plus noble du terme : créé le 30
sept 1791 dans la mise en scène du directeur de théâtre (et
acteur) Emanuel Shikaneder, La Flûte Enchantée recueille la
conception et le travail du dernier Mozart (qui devait mourir
quelques semaines après); la partition brille par la force de
son  orchestre  (l’un  des  plus  raffinés  de  Mozart),  par  la
justesse et la sincérité des situations et des personnages :
Mozart  fidèle  à  sa  vision  de  l’opéra,  approfondit  chaque
personnage comme un caractère qui saisit par sa force et son
humanité  ;  y  paraissent  les  héros,  acteurs  et  sujets  des
épreuves propres à les faire passer de l’ombre à la lumière :
la dépressive Pamina (prête à se suicider), le prince qui la
sauve Tamino (qui possède la fameuse flûte) ; pour contraster
avec ce premier couple « sérieux » et héroïque, Mozart en
ajoute un second, car l’opéra est aussi une comédie : Papageno
(l’oiseleur  trop  bavard  qui  n’écoute  pas  les  autres)  et
Papagena, sa promise. Tous sont pris dans des situations qui
les dépassent, dont le conflit opposant les forces du mal (La
reine de la Nuit et ses deux airs stratosphériques) et le
temple de la lumière (et de la sagesse) dirigé par le grand
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prêtre Sarastro dont le savoir s’inscrit dans la philosophie
égyptienne. Qui dit vrai dans ce labyrinthe des illusions ?
Qui manipule qui ? Quel est le sens de cette action ? Tamino
deviendra-t-il cet être de lumière, entraînant dans sa geste
héroïque  tous  ceux  qui  l’accompagne  ?  Nouvelle  production
événement à l’Opéra de Tours.
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Opéra de Tours,
Vendredi 8 mars 2019 – 20h

Dimanche 10 mars 2019 – 15h
Mardi 12 mars 2019 – 20h
Jeudi 14 mars 2019 – 20h
RESERVER VOTRE PLACE ici

http://www.operadetours.fr/la-flute-enchantee
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Samedi 2 mars 2019, conférence à 14h30
Accès libre, réservation recommandée

______________________________________________________________
__________________________________

 
 

 

MOZART : La Flûte enchantée
Singspiel en 2 actes
Créé le 30 septembre 1791 au Theater auf der Wieden
Livret d’Emanuel Schikaneder

Nouvelle production de l’Opéra de Tours

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Mise en scène : Bérénice Collet
Scénographie et costumes: Christophe Ouvrard
Vidéo: Christophe Waksmann
Lumières: Bérénice Collet et Alexandre Ursini

Tamino : Florian Laconi
Pamina : Marie Perbost
Papageno : Régis Mengus

La Reine de la Nuit : Marie-Bénédicte Souquet
Sarastro : Jérome Varnier
Papagena : Marion Tassou

Première Dame : Clémence Garcia
Deuxième Dame : Yumiko Tanimura
Troisième Dame Delphine Haidan

Monostatos : Olivier Trommenschlager
L’Orateur : François Bazola

Premier Prêtre / Homme d’armes : Camille Tresmontant
Trois Enfants : Maîtrise du Conservatoire Francis Poulenc

Choeur de l’Opéra de Tours

http://www.operadetours.fr/la-flute-enchantee


Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

______________________________________________________________
__________________________________

Grand Théâtre de Tours
34 rue de la Scellerie
37000 Tours

02.47.60.20.00
Contactez-nous

Billetterie
Ouverture du mardi au samedi
10h30 à 13h00 / 14h00 à 17h45

02.47.60.20.20
theatre-billetterie@ville-tours.fr

http://www.operadetours.fr/la-flute-enchantee

TOURS, concert symphonique :
L’Apprenti Sorcier
TOURS,  Opéra.  Les  12  et  13
janvier  2019  :  L’Apprenti
sorcier…  Voilà  pour  premier
concert  symphonique  de  l’année
2019,  un  programme  haut  en
couleurs,  véritable  itinéraire
symphonique,  nécessitant  de
l’orchestre,  une  faculté  à
exprimer  toute  situation  dramatique,  comme  s’il  s’agissait
d’un opéra, mais sans les voix. De surcroît sur le thème de la
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magie et des magiciens… Sous la direction du maestro Benjamin
Pionnier, qui est aussi le directeur de l’Opéra de Tours, les
5 compositeurs choisis abordent l’écriture orchestrale comme
de puissants magiciens ; habiles en sortilèges et tableaux
particulièrement suggestifs.

L’ouverture  d’Humperdinck  (Hänsel  et  Gretel)  confirmera
l’admiration du compositeur pour… Wagner. Lequel est joué en
seconde séquence, et en une invocation magique au feu : les
flammes que suscite Wotan, grâce au dieu du feu, son complice
depuis  L’Or  du  Rhin,  Loge,  esprit  aérien  et  terriblement
astucieux, sont celles qui permettent à la Walkyrie favorite,
Brünnhilde, d’être protégé sur son rocher où elle repose ;
sans les flammes saintes, la divine vierge serait livrée au
tout venant. Il faut un héros pour oser franchir la muraille
crépitante… Ce sera Siegfried, son futur époux.
Dans ce final de la Walkyrie, l’opéra les plus tendre et
amoureux de la Tétralogie, Wagner compose une page symphonique
d’une exceptionnelle force dramatique, où le père des dieux,
exprime ses adieux à sa fille chérie. Cet acte de renoncement
et d’impuissance marque surtout la début de son déclin… En
perdant  sa  fille  aimée,  Wotan  devient  le  Wanderer,  un
patriarche  errant,  détruit  intimement.
Contemporain de la déferlante wagnériste en Europe, L’Apprenti
Sorcier de Paul Dukas date de 1897, une époque où pourtant par
réaction, les compositeurs français revendiquent la suprématie
de  la  musique  française  face  à  celle  germanique,  en
particulier dans le genre de la musique de chambre et de
l’écriture orchestrale.
Le  poème  est  en  réalité  un  scherzo  symphonique;  Dukas
s’inspire de Goethe (Der Zauberlehrling de 1797) : le jeune
apprenti  sorcier  se  laisse  dépasser  par  la  magie  qu’il  a
suscité  ;  en  pilotant  un  balai  pour  remplir  une  bassine
d’eaux, il se trouve rapidement submergé par le sortilège ;
l’inondation  menace  quand  le  maître  paraît  et  rompant  le
charme, cesse le désordre. Dukas oppose et mêle à la fois les
deux thèmes du balai enchanté et de la joie de l’Apprenti :



tout se précipite bientôt, s’emballe (quand par la hâche qu’il
croyait salvatrice, l’Apprenti dédouble à l’infini le balai
envoûté)… Jusqu’au chaos tumultueux, avant que ne surgisse le
Maître  excédé  mais  contrôlé  qui  semble  gifler  son  élève
audacieux et inconscient, grâce aux quatre notes ultimes. Walt
Disney en 1937, dans le film FANTASIA, immortalise la force
évocatoire de la musique, offrant des images inoubliables à
cet emballement progressif, qui après l’impuissance du jeune
apprenti, fait paraître définitif et indiscutable la sentence
finale du Maître. L’écriture de Dukas excelle dans le genre du
poème  symphonique  descriptif,  usant  avec  un  raffinement
extrême les timbres des bois (clarinette basse, 3 bassons, 1
contrebasson… ce dernier pour exprimer le sortilège infernal
qui démultiplie les balais porteurs des sceaux d’eau…).

La Sorcière de midi de Dvorak est trop peu connue et mérite
amplement d’être jouée au concert ; quand pour conclusion de
cette immersion orchestral et magique, Benjamin Pionnier a
choisi  la  suite  pour  orchestre  extraite  d’Harry  Potter  à
l’école des sorciers. John Williams s’y délecte à évoquer le
pouvoir  surnaturel  et  fantastique  des  adolescents  devenus
magiciens,  souvent  dépassés  par  le  pouvoir  et  les  forces
qu’ils  convoquent…  Programme  passionnant  et  prometteur  à
Tours, en ce mois de janvier 2019.

______________________________________________________________
__________________________________

TOURS, Opéra.
Concert Symphonique : L’Apprenti Sorcier

Samedi 12 janvier 2019 – 20h
Dimanche 13 janvier 2019 – 17h

RESERVEZ VOTRE PLACE
http://www.operadetours.fr/l-apprenti-sorcier-12-13-jan
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Programme

Engelbert HUMPERDINCK
Ouverture de Hänsel et Gretel

Richard WAGNER
La Walkyrie : Adieux de Wotan et Magie du feu

Paul DUKAS
L’Apprenti Sorcier

Antonín DVOŘÁK
La Sorcière de midi (Polednice), B.196 (Op. 108)

John WILLIAMS
Suite Symphonique Harry Potter à l’école des sorciers

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

Conférences
Samedi 12 janvier – 19h
Dimanche 13 janvier – 16h
Grand Théâtre – Salle Jean Vilar
Entrée gratuite

Opéra de TOURS
Grand Théâtre de Tours
34 rue de la Scellerie

37000 Tours

02.47.60.20.00
Contactez-nous

Billetterie
Ouverture du mardi au samedi

10h30 à 13h00 / 14h00 à 17h45

02.47.60.20.20



theatre-billetterie@ville-tours.fr

TOURS,  Benjamin  Pionnier  et
Gilles Apap jouent Mozart et
Arriaga
TOURS,  les  1er,  2  déc  2018  :
MOZART,  ARRIAGA.  Le  chef
d’orchestre  et  directeur  de
l’Opéra  de  Tours,  Benjamin
Pionnier poursuit le cycle des
concerts symphoniques à Tours et
propose début décembre un très
prometteur  programme  comprenant
des œuvres de Mozart (ouverture
de Cosi fan tutte le dernier des
opéras de la trilogie Da Ponte),
ARRIAGA (jeune prodige mort trop
jeune : symphonie en ré majeur). En vedette de ce concert
réjouissant, le violoniste hors normes, véritable personnalité
charismatique qui décloisonne l’image de la musique classique,
par sa décontraction et sa générosité vers le public, Gilles
Apap (Concerto pour violon et orchestre n°5 de Mozart ; Airs
Bohémiens de Pablo de Sarasate). Gilles Apap qui sait nourrir
sa  propre  expérience  musicale  en  jouant  les  musiques
populaires, a trouvé une voie enivrante, réconfortante, entre
extrême virtuosité technicienne et beauté intérieure du son.
C’est donc comme l’affiche du concert l’indique, un Mozart
décomplexé, désemperruqué, et finalement « pop » qui assure
l’intérêt  du  programme  à  Tours,  et  très  probablement  sa
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réussite… Concert événement.

——————————————————————————————————————————————————

TOURS, concert Mozart, Arriaga
Gilles Apap, violon

Samedi 1er décembre 2018 – 20h
Dimanche 2 décembre 2018 – 17h

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

——————————————————————————————————————————————————

Programme :

Wolfgang Amadeus MOZART
Ouverture de Cosi fan tutte

Concerto pour violon et orchestre n° 5 en la majeur KV.219
Gilles Apap, violon

Pablo de SARASATE
Airs Bohémiens pour violon et orchestre Op.20

Juan Crisóstomo de ARRIAGA
Symphonie en ré majeur

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

Conférences de présentation au concert symphonique de décembre
à TOURS

Samedi 1er décembre – 19h
Dimanche 2 décembre – 16h

Grand Théâtre – Salle Jean Vilar / Entrée gratuite

Grand Théâtre de Tours
34 rue de la Scellerie

37000 Tours

http://www.operadetours.fr/mozart-1-2-dec


02.47.60.20.00
Contactez-nous

Billetterie
Ouverture du mardi au samedi

10h30 à 13h00 / 14h00 à 17h45

02.47.60.20.20
theatre-billetterie@ville-tours.fr

 

——————————————————————————————————————————————————

TOURS,  Benjamin  Pionnier  et
Gilles Apap
TOURS,  les  1er,  2  déc  2018  :
MOZART,  ARRIAGA.  Le  chef
d’orchestre  et  directeur  de
l’Opéra  de  Tours,  Benjamin
Pionnier poursuit le cycle des
concerts symphoniques à Tours et
propose début décembre un très
prometteur  programme  comprenant
des œuvres de Mozart (ouverture
de Cosi fan tutte le dernier des
opéras de la trilogie Da Ponte),
ARRIAGA (jeune prodige mort trop
jeune : symphonie en ré majeur). En vedette de ce concert
réjouissant, le violoniste hors normes, véritable personnalité
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charismatique qui décloisonne l’image de la musique classique,
par sa décontraction et sa générosité vers le public, Gilles
Apap (Concerto pour violon et orchestre n°5 de Mozart ; Airs
Bohémiens de Pablo de Sarasate). Gilles Apap qui sait nourrir
sa  propre  expérience  musicale  en  jouant  les  musiques
populaires, a trouvé une voie enivrante, réconfortante, entre
extrême virtuosité technicienne et beauté intérieure du son.
C’est donc comme l’affiche du concert l’indique, un Mozart
décomplexé, désemperruqué, et finalement « pop » qui assure
l’intérêt  du  programme  à  Tours,  et  très  probablement  sa
réussite… Concert événement.

——————————————————————————————————————————————————

TOURS, concert Mozart, Arriaga
Gilles Apap, violon

Samedi 1er décembre 2018 – 20h
Dimanche 2 décembre 2018 – 17h

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

——————————————————————————————————————————————————

Programme :

Wolfgang Amadeus MOZART
Ouverture de Cosi fan tutte

Concerto pour violon et orchestre n° 5 en la majeur KV.219
Gilles Apap, violon

Pablo de SARASATE

http://www.operadetours.fr/mozart-1-2-dec


Airs Bohémiens pour violon et orchestre Op.20

Juan Crisóstomo de ARRIAGA
Symphonie en ré majeur

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

Conférences de présentation au concert symphonique de décembre
à TOURS

Samedi 1er décembre – 19h
Dimanche 2 décembre – 16h

Grand Théâtre – Salle Jean Vilar / Entrée gratuite

Grand Théâtre de Tours
34 rue de la Scellerie

37000 Tours

02.47.60.20.00
Contactez-nous

Billetterie
Ouverture du mardi au samedi

10h30 à 13h00 / 14h00 à 17h45

02.47.60.20.20
theatre-billetterie@ville-tours.fr

 

——————————————————————————————————————————————————
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TOURS.  Premier  concert
symphonique  de  Benjamin
Pionnier dans son théâtre

Tours. Les 5 et 6 novembre 2016 :
Elgar,  Tanguy,  Rachmaninov.
Nouveau directeur de l’Opéra de
Tours,  Benjamin  Pionnier  dirige
l’Orchestre « maison », dans un
programme apparemment éclectique,
mais  en  réalité  riche  en
filiations  ténues,  en  échos  et
correspondances  d’une  pièce  à
l’autre. A la diversité affichée,
le programme sait aussi proposer
à  l’écoute  des  oeuvres  aussi

rares que somptueuses, tels les Variations Enigma de Elgar, –
dont  récemment  Daniel  Barenboim  a  enregistré  les  superbes
Symphonies 1 et 2 chez Decca avec la Staatskapelle de Berlin.
Lectures  enthousiasmantes  qui  expriment  au  plus  juste  la
caractère intérieure, le raffinement instrumental et la grande
finesse mélodique d’Elgar. Les Variations Enigma opus 36 sont
créées à Londres à la fin du siècle industriel, soit 1899. Le
triomphe  immédiat  de  la  partition  affirme  le  génie  de
l’auteur, alors quadragénaire (42 ans). Il y a bien 2 énigmes
musicales dont la clé et le secret se trouvent préservés dans
la musique elle-même: la première (6 mesures en sol mineur
pour cordes seules) serait être le contrepoint d’un hymne
célèbre (God save the King?) ; la seconde englobe les 14
variations qui suivent et qui, selon Elgar, dresse le portrait
intime de ses proches. Chacun devait alors se reconnaître… La
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facétie, l’humour et l’allusion n’écarte pas un sentiment de
grandiose et de solennel qui inscrit naturellement Elgar tel
le compositeur de l’Empire Britannique, chantre de la grandeur
du règne de la Reine Victoria…
Autre temps forts de ce programme riche et diversifié, la
Rhapsodie sur un thème de Paganini opus 43, qui permet à
l’Orchestre  de  s’associer  le  feu  trépidant  de  la  jeune
pianiste Lise de la Salle : écrit en Suisse, créé à Baltimore
en 1934, la Rhapsodie témoigne du dernier Rachma pianiste
compositeur, car la partition est bien son ultime et 5ème
Concerto pour piano … L’intensité du morceau, sa forme libre,
proche de l’improvisation inspira à Fokine un ballet qui fut
réalisé avec l’accord de l’auteur en 1939. La Rhapsodie cumule
24 variations sur le thème du 24è Caprice de Paganini : un
défi  pour  le  compositeur  et  une  transe  progressive  pour
l’interprète. C’est aussi l’affirmation d’un principe créateur
qui joue de la Variation comme d’un cadre à la fois inspirant
et  pourtant  conforme  au  canevas  de  départ.  En  somme
Rachmaninov suit la même règle que Brahms dans ses Variations
sur  un  thème  de  Haydn.  De  sorte  que  cohérent  et  divers
pourtant, le programme porte bien son titre : « Variations ».
Premier  concert  de  la  saison  symphonique  2016  –  2017  de
l’Opéra de Tours.

Opéra de Tours, saison symphonique 2016 – 2017
Concert inaugural : « Variations »

Samedi 5 novembre 2016 – 20h
Dimanche 6 novembre 2016 – 17h

Conférences : présentation des oeuvres au programme :
Samedi 5 novembre – 19h

Dimanche 6 novembre – 16h
Grand Théâtre – Salle Jean Vilar

Entrée gratuite

Johannes BRAHMS
Variations sur un thème de Haydn – Op.56
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Edward ELGAR
Variations Enigma – Op.36

Eric TANGUY
Adagio pour cordes (2009)

Sergueï RACHMANINOV
Rhapsodie sur un thème de Paganini – Op.43 pour piano et

orchestre
Lise de la Salle, piano

Direction musicale : Benjamin Pionnier
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

RESERVEZ VOTRE PLACE

Grand Théâtre de Tours
34 rue de la Scellerie

37000 Tours
02.47.60.20.00

Billetterie
Ouverture du mardi au samedi
10h00 à 12h00 / 13h00 à 17h45

02.47.60.20.20
theatre-billetterie@ville-tours.fr

Opéra  de  Tours,  nouvelle
saison lyrique 2016 – 2017
Opéra de Tours, saison lyrique 2016 – 2017.
Présentation générale et temps forts de la
saison opéra à Tours sous la conduite de
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son nouveau directeur, le chef d’orchestre, Benjamin Pionnier.
Si l’on voulait dégager une ligne artistique principale, la
nouvelle  saison  lyrique  tourangelle  met  l’accent  sur  les
grandes  amoureuses  tragiques  et  passionnées,  telle  Lucia,
Tosca, Russalka, sans omettre la délicieuse Lakmé. C’est de
toute évidence, l’affirmation au Grand Théâtre de Tours, du
répertoire autant lyrique que symphonique, car ici, Puccini,
Dvorak, ou Delibes affirment, chacun idéalement, un sens de la
couleur et des atmosphères phénoménal. Pour servir ces choix
prometteurs,  l’Opéra  accueille  quelques  grandes  divas  de
l’heure,  sans  omettre  la  coopération  toujours  active  de
l’orchestre maison, l’OSRCVLT – Orchestre symphonique Région
Centre-Val de Loire / Tours, invité à défendre des partitions
orchestralement passionnantes…

Pas moins de 7 propositions lyriques à
venir  en  2016  –  2017,  à  partir  de
septembre 2016 à l’Opéra de Tours qui
propose ainsi, d’abord en ouverture de
saison nouvelle, un somptueux récital
lyrique  mettant  en  avant  l’une  des
divas  françaises  les  plus
bouleversantes  de  l’heure  (et  ces
dernières  années  étrangement  absente
du  paysage  hexagonal),  la  soprano

coloratoure  Annick  Massis.  L’équipe  de  Classiquenews  se
souvient de son éblouissante Traviata à Liège (VOIR notre
reportage vidéo exclusif) : incandescence des phrasés d’une
finesse  absolue,  technicité  coloratoure  parfaite,  surtout
instinct  et  style  vocal  d’une  irréprochable  vérité  :  des
qualités aussi exceptionnelles que rares qui font de « La
Massis », l’une des dernières divas belcantistes de notre
siècle avec … Edita Gruberova. La diva a tout aujourd’hui pour
convaincre et éblouir et c’est un récital événement qui se
profile ainsi à Tours, le vendredi 16 septembre 2016, 20h
(Airs  d’opéras  de  Donizzetti,  Bellini,  Rossini,  Massenet,
Debussy… sous la direction de Benjamin Pionnier).

http://www.operadetours.fr/concert-lyrique-exceptionnel
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Puis en octobre 2016, pleins feux sur le chant bel cantiste de
Donizetti  avec  Lucia  di  Lammermoor,  sommet  du  romantisme
italien, créé à Naples en septembre 1835. Désirée Rancatore et
Jean François Borras chantent le couple éprouvé, tragique des
amants magnifiques Lucia et Edgardo. Lucia appartient bien à
cette généaolgie de jeunes femmes sacrifiées, qui contrainte
par les hommes de son clan, assassine l’époux qui lui a été
imposé, le soir de ses noces, puis paraît ensanglantée, en
proie à un délire destructeur, folle, ivre, détruite… Les 7, 9
et 1 octobre 2016 (Benjamin Pionnier, direction / Frédéric
Bélier-Garcia, mise en scène).

Pour les fêtes de fin d’année 2016 – (le 31 décembre à 19h),
rien ne vaut la grâce et l’élégance de l’opérette viennoise,
celle de Franz Lehar : Au Pays du sourire, comédie alliant
profondeur, nostalgie, insouciance, créée à Berlin à la veille
de la barbarie nazie, le 29 octobre 1929. L’exotisme du sujet
dessine une rencontre amoureuse prise entre salons viennois et
traditions pékinoises… L’ouvrage affirme une pure séduction
mélodique grâce à plusieurs numéros devenus des tubes : « Je
t’ai donne mon cœur », « Prendre le thé à deux »… Nouvelle
production, avec Gabrielle Philiponet et Sébastien Droy (Lisa
et  Prince  Sou-Chong)  entre  autres,  sous  la  direction  de
Sébastien Rouland.

2017

L’Opéra de Tours a toujours su favoriser les perles oubliées
ou relativement jouées du romantisme français… pari confirmé
début  2017  avec  un  sommet  d’orientalisme  suave  et
mélodiquement irrésistible : Lakmé, créé à Paris le 14 avril
1883, de Léo Delibes. Que deviendra la fille du Brahmane,
éprise du bel officier anglais ? Comment pèse ici encore le
poids des traditions et des cultures différentes ? L’ouvrage
exige dans le rôle titre une jeune soprano coloratoure de
premier plan (récemment Sabine Devielhe). A Tours, sous la
direction de Benjamin Pionnier, c’est Jodie Devos qui relèvera
ce défi vocal, aux côtés du ténor Julian Dran dans le rôle de

http://www.operadetours.fr/lucia-di-lammermoor
http://www.operadetours.fr/lucia-di-lammermoor
http://www.operadetours.fr/lucia-di-lammermoor
http://www.operadetours.fr/lucia-di-lammermoor
http://www.operadetours.fr/le-pays-du-sourire
http://www.operadetours.fr/lakme
http://www.operadetours.fr/lakme


l’anglais Gérald… sans omettre la participation de Vincent Le
Texier (Nilakhanta) Les 27, 29, 31 janvier 2016. A ne pas
manquer la série de « complicités », événements culturels et
musicaux au thème proche, comme par exemple : « Les nuits de
Jaipur » par Doulce Mémoire et Denis Raisin Dadre, le 19
janvier à 20h ; ou précédemment, au Musée des Beaux-Arts, la
lecture conférence « Delacroix orientaliste le 28 janvier à
16h…  Visiblement  la  confrontation  /  fascination  Orient,
Occident inspire l’Opéra de Tours.

En  mars  2017,  la  scène  tourangelle  affiche  une  comédie
musicale signée Mitch Leigh, créée au Goodspeed Opera House en
juin 1965 : L’homme de la Mancha, première à l’Opéra de Tours.
Jean-LOuis Grinda qui vient d’arriver aux Chorégies d’Orange
signe la mise en scène ; Didier Benetti, assure la direction
musicale, avec dans le rôle-titre : Nicolas Cavallier (Don
Quichotte  et  Cervantes),  Raphael  Brémard  (Sancho  Pancha),
Estelle Danière (Dulcinée)… Ce Don Quichotte enamouré, ivre de
sa passion inacessible aurait pu s’appeler aussi « l’Homme des
étoiles »…
Les 24, 25 et 26 mars 2016.

Volet lyrique tragique et hautement orchestral pour quatre
dates d’avril 2017 (les 21, 23, 25 et 27 avril) avec Tosca de
Puccini (créé à Rome, la ville où se passe l’action même, le
14  janvier  1900).  Chanteuse  passionnée,  Floria  Tosca  aime
passionnément  le  libertaire  et  bonapartiste  peintre  Mario
Cavaradossi : mais le couple amoureux s’oppose au cruel et
jaloux préfet de la police de Rome, le monarchiste pervers,
Scarpia. Inspiré de la pièce de Victorien Sardou, Tosca de
Puccini est un sommet de l’opéra italien au début du siècle,
d’une violence et d’une tendresse spectaculaire. Dans le trio
captivant, trois chanteurs à suivre à Tours : Maria Katzarava
(Tosca), Angelo Villari (Mario), et Valdis Jansons (Scarpia).
Ne manquez pas outre la prière à la Vierge de Tosca (le fameux
Vissi d’amore, vissi d’arte…), le finale du premier acte où
Scarpia démiurge à l’église, conduit la foule des adorateurs,
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clergé, fidèle, soldats… Un tableau irrésistible qui exige du
chef, de l’orchestre, des solistes et des chœurs, une parfaite
mise en place… Benjamin Pionnier, direction musicale. Pier-
Francesco Maestrini, mise en scène.

Pour conclure sa saison 2016 – 2017, l’Opéra de Tours affiche
en mai 2017 une autre amoureuse magnifique et tragique du
début du XXè : Russalka d’Anton Dvorak (créé à Prague le 31
mars 1901). Ce sommet de l’opéra en langue tchèque, véritable
immersion dans la féerie aquatique et fantastique, est portée
par le chef Kaspar Zehner et la mise en scène de Dieter Kaegi.
Dans le rôle-titre, Nathalie Manfrino, qui relève les défis de
la langue de Dvorak. A ses côtés : Johannes Chum (le Prince),
Michail  Schelomianski  (Ondin),  Isabelle  Cals  (la  princesse
étrangère). Là encore il est question comme pour Lucia, d’une
amoureuse capable du sacrifice ultime. La nymphe des eaux
Russalka renonce à sa nature et à son identité première pour
aimer le beau prince inconnu qui se baigne dans le lac… mais
après quelques avatars, la jeune amoureuse doit perdre le seul
être qui comptait. Les 17, 19 et 21 mai 2017.

 

 

Toutes les productions lyriques sont réalisés avec le concours
de

l’Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire / Tours,
des Choeurs de l’Opéra de Tours.

 

 

 

Bonus / nouveautés : l’Opéra de Tours poursuit ses conférences
présentant  les  ouvrages  lyriques  avant  chaque  série  de
représentations,  mais  aussi  élargit  ses  propositions  en
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intégrant de nouveaux spectacles, lectures, conférence : les
« complicités« … le Grand Théâtre organise en partenariat avec
le  musée  des  Beaux-Arts  de  Tours  et  le  Conservatoire  par
exemple…,  des  événements  au  sujet  complémentaire  avec  les
soirées lyriques présentées au Grand Théâtre. Consultez le
site de l’Opéra de Tours pour identifier les propositions qui
vous inspirent selon chaque ouvrage lyrique de la nouvelle
saison 2016 – 2017.

 

 

 

Saison lyrique 2016 – 2017 de l’Opéra de Tours
AGENDA : 1 récital majeur / 6 opéras

Ouverture de saison : récital lyrique Annick Massis
Vendredi 16 septembre 2016, 20h

Réservez

Donizetti : Lucia di Lammermoor
Les 7, 9 et 11 octobre 2016

Réservez

Franz Lehar : Le Pays du sourire
Les 24, 28, 30 et 31 décembre 2016

Réservez

Lakmé de Léo Delibes
Les 27, 29, 31 janvier 2017

Réservez

L’Homme de la Mancha de Mitch Leigh, 1965, première à Tours
Les 24, 25 et 26 mars 2017

Réservez

Tosca de Puccini
Les 21, 23, 25 et 27 avril 2017
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Réservez

Russalka d’Anton Dvorak
Les 17, 19 et 21 mai 2017

Réservez

 

 

 

Informations, réservations sur le site de l’Opéra de Tours
Grand Théâtre de Tours
34 rue de la Scellerie

37000 Tours

Billetterie
Ouverture du mardi au samedi
10h00 à 12h00 / 13h00 à 17h45

02.47.60.20.20
theatre-billetterie@ville-tours.fr
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Le chef d’orchestre Benjamin Pionnier, nouveau directeur de
l’Opéra de Tours
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